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Il n’est pas du tout évident de témoigner dans les médias, au vu et au su du grand public, d’une agression 
ou d’un viol subis dans l’enfance, surtout s’il s’agit d’un inceste. Quelques célébrités ont eu ce courage, et 
ces témoignages ont permis à des victimes murées dans le silence d’affronter le souvenir de leur propre 
agression, et pour certaines de réclamer justice. Nous faisons écho dans cet article à ces différents 
témoignages souvent inattendus et poignants. 
 

Barbara  
Une grande dame de la chanson française qui a laissé une 
trace indéniable, au point que beaucoup de chanteuses et 
chanteurs la citent en référence avec une émotion dans la 
voix. Quelques mots dessinent son portrait : élégance, 
classe, poésie, mais aussi proximité, populaire, simplicité, 
émotion.  
Et de l’émotion, on en reçoit et on vibre en l’écoutant évoquer 
l’inceste paternel dans la chanson « L’Aigle noir ». 
Un jour, à dix ans et demi, son père la viole. Elle fugue et veut 
porter plainte dans une gendarmerie. Mais personne ne la 
prend au sérieux. Laissons-la raconter : « J’ai de plus en plus 
peur de mon père. Il le sent. Il le sait. J’ai tellement besoin de 
ma mère, mais comment faire pour lui parler ? Et que lui dire ? Que je trouve le comportement de mon père 
bizarre ? Je me tais. Un soir, à Tarbes, mon univers bascule dans l’horreur. J’ai dix ans et demi. Les enfants 
se taisent parce qu’on refuse de les croire. Parce qu’on les soupçonne d’affabuler. Parce qu’ils ont honte et 
qu’ils se sentent coupables. Parce qu’ils ont peur. Parce qu’ils croient qu’ils sont les seuls au monde avec 
leur terrible secret. De ces humiliations infligées à l’enfance, de ces hautes turbulences, de ces descentes 
au fond du fond, j’ai toujours resurgi. Sûr, il m’a fallu un sacré goût de vivre, une sacrée envie d’être heureuse, 
une sacrée volonté d’atteindre le plaisir dans les bras d’un homme, pour me sentir un jour purifiée de tout, 
longtemps après. »1 
 

Flavie Flament 
L'animatrice mène un combat pour allonger les délais de 
prescription des viols sur mineurs. Elle-même fut violée à treize ans 
et dans un livre autobiographique, « La Consolation », elle accuse 
David Hamilton, photographe très connu dans les années 80 pour 
des photos floues de très jeunes filles. Quelques temps après avoir 
nié les faits, Hamilton se suicide. Une trentaine de femmes se 
déclarent également victimes du photographe. 
« J’ai eu le déclic il y a sept ans. J’étais bouleversée par la mort de 
mon grand-père. Mon psy m’a demandé d’apporter mes albums de 
photos d’enfance. Une photo de moi signée Hamilton est tombée 
sur la moquette. Et soudain, tout est revenu. D’abord sous la forme 
de flashs d’une violence extrême, odeurs comprises. Il m’a fallu 

trois ou quatre ans avant d’être en mesure de parler... C’est une mise à nu fragilisante, mais c’est aussi dire 
à celles et ceux qui gardent encore leur secret : « Allez-y. Regardez, je l’ai fait. » Après m’être dévoilée, je 
me suis dit : « J’ai survécu à mon viol, je survivrai donc à l’annonce. »2 

 
1 Paris Match – « Il était une fois... Barbara » – Publié le 22/01/2017 – Extrait des mémoires de Barbara à la fin des années 1990 
2 Marie Claire – « Flavie Flament : J’avais 13 ans, David Hamilton m’a violée », par Catherine Durand et Corine Goldberger – octobre 2017 
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Sébastien Boueilh  
Dans les années 90, Sébastien Boueilh a été violé par le mari de sa cousine3, et cela de douze à seize ans. 
Chaque vendredi soir pendant ces six années, son agresseur surnommé Criket le ramenait de l'entraînement 

de rugby et le violait, avant de prendre un café 
avec ses parents comme si de rien n'était. Pendant 
dix-huit ans, il garde ce secret qui le détruit de 
l’intérieur et  pourrit sa vie avec l'alcool, la violence, 
les jeux d'argent. Jusqu'au jour où il se rend 
compte avec ses copains de beuverie, Mathieu et 
Frédéric, que tous les trois ont été violés par le 
même homme. Il se décide alors à parler et à 
porter plainte. Son agresseur a été condamné à 
dix ans de réclusion criminelle.  

À la suite de cette éprouvante procédure judiciaire de quatre ans, Sébastien Boueilh a souhaité s’investir 
dans la lutte contre la pédophilie pour « donner un sens à ces années de souffrance qui l’ont enfermé dans 
un monde de haine ». Ainsi est créée l’association « Colosse aux pieds d’argile » – terme utilisé par son 
avocat au procès – avec pour objectif la prévention et la sensibilisation aux risques pédophiles en milieu 
sportif. « Cette association fait partie de ma reconstruction, explique Sébastien Boueilh. Mais elle est surtout 
là pour aider d’autres victimes. Pendant le procès, je ne dormais pas la nuit, je cogitais. Je me disais que 
j’étais parvenu à parler de ce que j’avais subi mais que d’autres personnes n’y arrivaient pas. Avec Mathieu, 
on a été victimes de viols, de douze à seize ans. Quand on a réussi à en parler, on en avait trente. On est 
passés par-dessus le regard des autres, par-dessus le fait de se sentir coupables. On peut aider les 
personnes car elles ne seront peut-être pas soutenues dans leur entourage. Et puis, on sait de quoi on 
parle… » Son témoignage : https://www.youtube.com/watch?v=AHAFAxRYFXk 

 

Pamela Anderson  

Le 17 mai 2014, sur un yacht amarré dans le port de 
Cannes, Pamela Anderson a invité 200 personnes 
triées sur le volet pour lancer sa fondation de 
défense des animaux. Soudain, très émue, elle 
laisse tomber le masque de starlette et témoigne des 
viols et violences subis dans sa jeunesse. « Je 
pense qu'il est temps de révéler quelques-uns de 
mes souvenirs les plus difficiles. » 

Et l'actrice canadienne commence alors le récit de 
l’enfer vécu dans sa jeunesse, agressée 
sexuellement par sa baby-sitter à six ans, puis violée à douze ans par un agresseur de vingt-cinq ans. Puis 
comment un ex-petit ami a « trouvé amusant de me violer avec six de ses amis. Je voulais quitter cette 
terre »4. Et l'actrice de quarante-six ans explique qu'à cause de ces nombreux traumatismes, il lui est 
aujourd'hui très difficile de faire confiance aux hommes. 

 
3 Sud-Ouest - Vanessa Gaillard - 10/07/2018     
4 Le HuffPost - 19/05/2014 – « J'ai été violée à 12 ans » - Pamela Anderson fait des confessions déchirantes sur son enfance 
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Andréa Bescond 
Actrice et coréalisatrice du film « Les Chatouilles » 5, Andréa est violée 
à l’âge de neuf ans par un bon père de famille avec quatre garçons. 
Ses parents ne voient rien, elle garde le silence. « Les viols se 
déroulaient souvent la nuit, alors qu’il y avait d’autres enfants qui 
dormaient. Un jour, vers l’âge de douze ans, je me suis mise en boule 
dans le lit et je l’ai empêché de me toucher. Il s’est arrêté et m’a dit : « 
Mais si tu n’aimais pas tout ça, je me serais arrêté, il fallait me le dire ! 
» Ça m’a enfermée dans une culpabilité et j’ai pensé que c’était 
entièrement de ma faute. La danse a été pour moi un réel refuge et j’ai 
quitté le cocon familial à douze ans pour entrer dans une école 
professionnelle. Le fait de savoir qu’il était grand-père de deux petites-
filles a vraiment été un déclencheur. Je suis allée porter plainte alors 
que je n’étais pas du tout prête psychologiquement. La confrontation 
avec la cour d’assises est une épreuve terrible. L’agresseur a été 
reconnu coupable, il y avait d’autres victimes. Et moi, j’ai continué à 

sombrer. Je ne comprenais pas pourquoi, car j’avais « fait le job ». Je me disais que j’étais folle. Puis j’ai 
rencontré Eric [Métayer, acteur et metteur en scène]. Son amour m’a permis de lâcher les drogues et l’alcool. 
Avec lui, j’ai commencé le théâtre, à verbaliser des choses, même si c’était à travers des rôles. J’ai 
commencé une thérapie quand on a eu nos enfants. Puis j’ai écrit mon spectacle « Les Chatouilles ou la 
Danse de la colère ». Ça m’a aidée à voir qu’on était nombreux à avoir vécu les mêmes conséquences de 
ce traumatisme. Ça m’a apporté beaucoup de douceur et d’indulgence envers moi-même. Je me suis sentie 
réparée quand j’ai accepté que cette histoire me constitue. J’ai compris que j’avais quelque chose de brisé, 
que c’était comme ça, et que plus j’enroberais cette cicatrice, plus elle serait « jolie ». Je me suis accrochée 
à la vie parce que je l’aime. J’ai eu de la chance, j’ai fait aussi de belles rencontres. J’ai une bonne étoile. » 
 

Rédigé par François Debelle le 5 septembre 2020 
   

 
5 Article Femina - https://www.femina.fr/article/temoignages-j-ai-e-te-viole-e-lorsque-j-e-tais-enfant 


